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3 heures

Je ne vous répète pas le récit de mes ennuis. Trois heures et demie dans une
chaumière, sur la route, à attendre une voiture de Rouen. J'ai beaucoup pensé à
vous, et à l'impatience que vous auriez, bien plus vive que la mienne. Cela m'a
calmé. Au fait j'étais à couvert, devant un bon feu, et j'étais sûr qu'une voiture
m’arriverait. Quand elle est arrivée la seule solide qu'on eût trouvé, les deux glaces
des portières manquaient. On y a adapté des rideaux d’épaisse perkalin verte. Un
vrai sarcophage, du reste il roulait bien.
Quand j’ai relayé à Tôtes, j’entends un groupe autour de ma voiture. Je ne voyais
rien, & on ne voyait rien. J’entends dire : " C’est M. Guizot. Pourquoi s'enferme t-il
comme çà ? Il n'en a pas besoin. Ici, tout le monde l’aime ; nous ne sommes pas des
journalistes. " Je soulève mon rideau : " Messieurs, c’est que ma voiture s'est brisée
et j’ai été obligé d'en prendre une autre qui n’a pas de glaces. - Prenez bien garde
de vous enrhumer. M. le Ministre. On dit que vous avez été malade soignez vous.
Le commerce a bien besoin que vous vous portiez bien. "
Je  les  ai  remerciés,  et  j'ai  refermé mon rideau.  Il  y  avait  cinq ou six  gardes
nationaux en uniforme, et une vingtaine de petits bourgeois ou paysans. Voilà les
assassins qui m'attendent sur la route. Je suis arrivé à Dieppe à 9 heures. J’ai fait
faire un bon feu. J’ai expédié une estafette à Eu et une à Paris. J'étais dans mon lit à
10 heures. J'ai assez bien dormi. Pas comme dans ma chambre pourtant. Ce matin à
7 heures et demie, comme j’allais partir, Herbet m'a rejoint. Je l’avais laissé en
arrière pour prendre soin de ma voiture. Je suis arrivé ici à 10 h.. Le Dr Fouquier
m'attendait à la porte de ma chambre. Il est allé rendre compte au Roi de moi.
J'ai déjeuné dans ma chambre, très bien déjeuné. Puis, j’ai fait ma toilette. Cette
maison  est  très  bien  tenue.  Tout  y  est  commode  et  prévu.  Et  puis,  je  suis
évidemment l'objet, des plus tendres soins. L’intérêt personnel habile et élégant
fait ce qu’il peut pour ressembler à un peu d'affection. J'y réponds par de la bonne
grâce. C’est assez.
Je viens de passer une heure avec le Roi. Content et préoccupé. J’ai des nouvelles,
de Sainte Aulaire. Peel sera à Windsor, à l’arrivée du Roi, et est invité pour toute la
durée du voyage. Il y aura beaucoup d'invitations pour un jour. Les Cambridge ne
sont invités que pour le 10, le jour de la Jarretières. Les deux colliers vacants
seront donnés à Lord Abercorn et à Lord Talbot, mais pas ce jour-là. Le Prince
Albert viendra-t-il jusqu'à Portsmouth, ou seulement au point ou nous quitterons le
chemin de fer ? That's the question. La Reine Louise a écrit qu’il irait à Portsmouth.
Adieu.
Vraiment, je suis bien. Point fatigué. Nous verrons cette nuit. J'ai dit au Roi que je
me coucherai en entrant sur le Gomer. Il m’a fort approuvé. Beau temps ; mais un
peu de vent, et mauvais nord-ouest. Nous dinons à 4 heures et demie, & nous nous
embarquons à 6 heures. Adieu. Adieu.
Merci de votre lettre à Lord Aberdeen. Je suis sûr qu'il en tiendra grand compte.
Sainte-Aulaire m'écrit qu’il est très préoccupé de mon indisposition. Adieu. Adieu.
Le facteur demande mes lettres. Adieu dearest. G.
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